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Le vaccin quadrivalent expérimental contre les types
6, 11, 16 et 18 du virus du papillome humain (VPH),
mis au point par Merck, révèle des résultats positifs
pour les femmes sexuellement actives qui ont déjà été
infectées par au moins un des quatre types du VPH.
En ce qui concerne les femmes qui ont été infectées
par l'un de ces quatre types du VPH, on a montré que
le vaccin de Merck prévient 88 % des néoplasies
intra-épithéliales cervicales à tous les stades d’évo-
lution (CIN 1, 2 et 3) et 91 % des lésions génitales
externes causées par ces mêmes types de VPH chez
des sujets naïfs. Le vaccin s’est aussi révélé efficace
à 100 % contre les lésions de haut grade 
précancéreuses du col utérin et les lésions de haut
grade précancéreuses de la vulve ou du vagin. Ces
nouvelles conclusions ont été présentées à la con-
férence EUROGIN (European Research

Organization on Genital Infection and Neoplasia),
qui a lieu à Paris.

Des résultats déjà publiés concernant le vaccin
quadrivalent expérimental contre le VPH portaient
sur le cas particulier des sujets naïfs : les femmes qui
n'avaient jamais été infectées par l'un des quatre types
de VPH au début de l’étude. Selon ces résultats, le
vaccin prévient 100 % des verrues génitales, des 
précancers du col utérin et des cancers non invasifs.

Les nouvelles conclusions présentées à EUROGIN
concernent un sous-ensemble réel de 4 727 femmes,
soit 27,2 % du nombre initial de participantes à 
l'essai (17 400). Chez ces femmes, les tests d'ADN ou
d'anticorps se sont révélés positifs pour l'un des qua-
tre types de VPH. Les femmes ont reçu soit le vaccin,
soit le placebo au jour 1, au mois 2 et au mois 6.

L’analyse a été entreprise 30 jours après l'adminis
tration du premier vaccin et supposait un suivi de
deux ans, en moyenne. 

Cette nouvelle analyse a montré que le vaccin
quadrivalent contre le VPH protégeait ces femmes
infectées contre des maladies causées par les types de
VPH dont elles n'étaient pas encore porteuses. Par
exemple, une femme infectée par le type 6 du VPH
avant la vaccination a été protégée contre les 
maladies causées par les types 11, 16 ou 18. 

Plus précisément, les résultats révèlent que le vac-
cin quadrivalent contre le VPH permet de prévenir :
• 88 % des néoplasies intra-épithéliales cervicales à

tous les stades d’évolution;
• 91 % des lésions génitales externes, y compris les

verrues génitales, les néoplasies intra-épithéliales
vulvaires ou les néoplasies intra-épithéliales 
vaginales; 

• 100 % des lésions de haut grade précancéreuses du
col utérin et des cancers du col non invasifs
(adénocarcinome localisé); 

• 100 % des lésions de haut grade précancéreuses 
de la vulve ou des lésions de haut grade 
précancéreuses du vagin.
« Les conclusions révèlent des faits intéressants :

le vaccin de Merck prévient 100 % des lésions de
haut grade précancéreuses les plus graves du col
utérin, de la vulve et du vagin, ajoute le Dr Marc
Steben. Ces données solides sur la protection contre
les maladies graves intéresseront sans nul doute les
femmes sexuellement actives. ». Le vaccin n’est pas
approuvé au Canada.

D’après une étude de Merck, son vaccin expérimental
contre le VPH rélève des résultats positifs
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Un récent sondage effectué auprès des adultes
canadiens de la génération Y, âgés de 18 à 29 ans,
révèle que ces derniers mènent un train de vie
effréné. D’après le sondage Tylenol® action rapide,
la moitié des personnes de la génération Y passent
leur temps libre à se dépenser. Ainsi, cette jeune
génération s’adonne de préférence au vélo de mon-
tagne ou tout terrain, au volleyball ou au patinage
sur roues alignées.

« J’ai toujours la bougeotte », précise Mariane
Allaire-Morin, athlète de 23 ans et espoir
olympique en plongeon pour les Jeux de 2008. 
« Lorsque je m’entraîne ou que je suis en compé-
tition, je dois donner le meilleur de moi-même et je
ne peux me permettre de laisser un mal de tête ou
la douleur me ralentir. »

Près des deux tiers des Canadiens de la géné-
ration Y pensent la même chose que Mariane, et ils
préfèrent ignorer la douleur causée par un mal de
tête ou une blessure, bien que cela puisse les
empêcher de faire du sport, de participer à des
activités sociales ou de faire des courses. 

Pour répondre à ce besoin, le fabricant des pro-
duits de marque Tylenol® a conçu un médicament

capable de soulager rapidement la douleur. Les 
gelcaps à action rapide possèdent un atout 
technologique : ils ont été spécialement conçus
avec des fentes perforées au laser pour libérer rapi-
dement le médicament. 

Le gelcap perforé innovateur libère le médica-
ment plus rapidement qu’avant, et celui-ci 
commence à se dissoudre en quelques secondes 
seulement. 

Vingt-trois pour cent des Canadiens de la
génération Y avouent ne pas traiter leurs maux de
tête ou blessures, principalement à cause de la
lenteur d’action et de l’inefficacité des médi
caments. En fait, 86 % des consommateurs décla-
rent que la « rapidité d’action » d’un analgésique
est le critère principal qui détermine son achat.

« Je suis de la génération Y jusqu’au bout des
ongles », précise Mariane. « J’aime vivre à toute
allure, mener une vie trépidante, ce qui implique
parfois des activités qui demandent encore plus de
rapidité. Les gelcaps à action rapide Tylenol® Extra
Fort m’aident à rester alerte et sur le bon pied. ».

Tylenol® lance les nouveaux gelcaps à action rapide
conçus pour offrir un soulagement rapide
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